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PRUDENCE ET MODESTIE 

Les « aéroports 
du futur »
imaginés dans le 
passé n’ont 
jamais été
réalisés dans 
leur forme 
d’origine.
Exemple : les 
atterrissages 
verticaux ne 
sont plus 
d’actualité car ils 
sont trop 
coûteux en 
énergie.3 -



Références, études utilisées
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•Etudes  ADP en collaboration avec Air 
France : “Réussir ensemble”
•ACI study “Building for the future”
•IATA study “Simplifying the business”
•AAE “les aéroports face à leurs défis”
•AAE commission prospective (2010/2012)

•ADPI is building  today the airports of 
tomorrow
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Aéroports 
commerciaux 
dans le 
MONDE

Total

Dont France

Sup. à
1Mpax 
par an

Sup. à
10Mpax 
par an

Sup. à
33Mpax par 
an

Europe 400  85 175   16 47    3 6     1
Lndn,CDG,FRA

Amérique du 
nord

600 120 48 14
Atlnta,Chicago,LA

Amérique 
latine

200 65 8 0

Afrique MynO 200 45 7 1 (Dubaï)

Asie + 
Pacifique

200 90 40 9
Beijng, HND,HKG

1600 495 150 30 4



LES DEMANDES adressées AUX AEROPORTS

• Adaptation aux 
avions

• Taux de contact 
maximal

• Rotation rapide des 
avions

• Hubs
(correspondances 
faciles)

• Alliances
• Rentabilité

• Motif du 
déplacement :
1/3 « Affaires »

2/3 Personnel

• Accès facile
• Autonomie et 

services
• Attente minimale
• Pas de stress 

supplémentaire
• Informations
• Coûts limités

COMPAGNIES PASSAGERS

Triplement du trafic mondial (de 2,5 milliards de P ax à 7,5 
milliards) entre 2010 et 2050 malgré le coût du kérosène

• Sûreté et sécurité
• Environnement
• Développement 

économique
• Gérer toutes les 

parties prenantes 
(et les aléas)

• Rentabilité

LA SOCIETE



6

Données mondiales
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2.5 milliards de passagers

30 millions de vols

50 millions de tonnes de fret
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Paris-Charles de Gaulle
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Coût du billet « moyen »
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Sources 
AEA, IATA, AF, ADP 

Grande compagnie
« moyenne » 2010 

en %

Billet moyen 2010 Billet moyen 2050

Avion +entretien *
* Hors personnel de la compagnie

14 à 20% 17%       34€ 12,2%    27,2€

Carburant 20 à 26% 23%       46€ 45%   100,3€

Personnel 18 à 30% 24%       48€ 17,2%    38,4€

Redevance navigation 
aérienne

3 à 4% 3,5%       7€ 2,5%    5,6€

Prestations en escale et 
armement (catering) *

6 à 12% 9%       18€ 6,4%     14,4€

Aéroports (domanial et 
sûreté) 

9 à 11% 9,5%       19€ 6,8%    15,2€

Frais commerciaux * + 
généraux *+ Marge

10 à 18% 14%       28€ 10%     22,4€

Total 100% 200€ 223,5€



Coûts compagnies classiques/ low -cost
court- et moyen-courriers

9

100

Catering
Distribution 
bagages

Frais généraux
Frais touchée
Nb d’heures de 
vol
Fiscalité / 
charges

6

24

50

Modèle low-cost Productivité
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III- CAPACITÉ D’UN AÉROPORT : 4 facteurs
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Pistes
Emport
Terminaux
Environmt

Air side

Land side
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Co-activité, enjeux de sécuritéEmport, limite 80mx80m, durée de l’escale 



DUBAÏ
2 pistes 
seulement 

comme
Londres

Heathrow
1400 ha

12
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Dubai World Central

Jebel Ali

140 000 ha

10
 k

m

DXB
Airport

1400 ha

40 km
N



• Il a fallu trente ans pour dépasser 
le B747

� Directions de recherche?
• Réduction du bruit et des 
émissions
• Réduction des consommations
• Fuselage porteur, aile volante ?
• Supersonique ?
(aviation d’affaire) ??

•Augmentez l'espace pour les 
bagages en cabine ?

� Probablement peu de 
changements 
importants.

Avions futurs ??



ROOM FOR EXPANSION AT   
PARIS – Charles de Gaulle

3,300 ha (8,200 acres) and 4 runways
Capacity of more than 100mpax
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T1 T3 / T4

30

20
T2 ABCD

Runway 1

Runway 2

Runway 3

Runway 4

40

T2 EF S3 S4 G
2 E2 E

2G2G

S4S4S3S3

2F2F

2007: 544,000mvts (+2%)



Capacité CDG  : 73Mpax en 2012
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IV- La ville aéroportuaire
1000 entreprises
>100 000 emplois 

sur le site

Recettes aéronautiques = rcts. non aéronautiques
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Améliorer les accès terrestres
La bataille de l’air se gagne avant tout au sol

• Bonne desserte urbaine par 
transports en commun efficace.

• Inter modalité : Liaison facile avec 
TGV (y compris pour le fret).

• Taxis et voitures de location.
• Bonne desserte routière. 
• Parkings bien reliés aux 

terminaux.



TGV

PARIS

LIAISONS AVEC LA 
CAPITALE

Paris – Charles de Gaulle

CDG Express

• 32 kilomètres

• 20 minutes

• 4 trains par 
heure et par 
direction

• Rames de    
400 places

• 10M de 
passagers/an
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Gare TGV

RER

CDG-
VAL

LISA
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CDG-Express
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16Airports and their Challenges © 2009 

Federal Express 
Corporation

The CAREX project

� Offering complete intermodal 
links between air and rail 
transportation.

� Air containers on rail.
� Develop links with Europe’s 

high-speed rail networks.

� Distances of 600 km: service 
to 60% to 80% of Europe’s 
GDP: CDG-LON-AMS-CGN-
LYS- LGG.

� First stage planned 
2012/2013.

Lyon

Amsterdam

Roissy-CDG

Londres Cologne

1ère phase réseau CAREX:  Mars 
2012

Bordeaux

Francfort

Marseille

Strasbourg

2ème phase réseau CAREX: 2015

Madrid Barcelone

Liège
Lille

Milan
Turin

Berlin

Bologne

3ème phase réseau CAREX: 2020

TGV FRET

21



Les accès aériens
ATM (Air Traffic Management) 

= Contrôles aériens (approches)

Marges importantes de progrès

•SESAR (Single European Sky
ATM Research)
•Next Gen (USA)

•CDM (Collaborative Decision
Making)

22



23

CDM = Collaborative CDM = Collaborative DecisionDecision MakingMaking

Ex:Ex:MunichMunich
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• Predeparture sequencing,

• TOBT=Target Off Block Time
• TSAT = Target Startup Approval Time

Optimum use of avaible capacity
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V- Environnement autour des 
aéroports

• BRUITS : CDA (continuous descent approach), 
limiter les avions bruyants la nuit.

• Plans d’urbanisme adaptés (PEB, PGS).

• Bâtiments véhiculesHQE éco-exploités (compteurs).
• CDM (Collaborative Decision Making) notamment 

pour limiter la durée / moteurs allumés.

• Alimentation des avions en énergie (électricité et 
clim.) par le sol (passerelles). Pas d’APU au contact.

• Développer des relations confiantes avec les 
riverains.



AVIONS PLUS ÉCONOMES ET MOINS BRUYANTS

A380 à Paris – Charles de Gaulle le 2 juin 2007 
5 -
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Limiter les nuisances autour des aéroports

20 km

Ex : CDA
Continuous Descent
Approach



Bâtiments : améliorer l’efficacité énergétique

LIMITER LES 
REJETSThermographie OrlyThermographie Orly

Objectif 
d’économies :  
- 20% par Pax

en 2015  et        
- 40% en 2030 

tout en 
gardant un 

confort 
« acceptable »
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VI- Améliorer la qualité de service

Garantir un service de qualité à chaque 
voyageur et à chaque client de l’aéroport.

• Remplir le contrat de base.
• Assurer la sureté dans le confort et la 

dignité.
• L’information des voyageurs.
• Le traitement des bagages.
• Améliorer/développer les autres 

services



•Risque de rater 
l’avion
•Zone 
d’incertitude
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ÉTAT D’ESPRIT D’UN PASSAGER AU DÉPART

Tensions 
liées à

l’attente

Assurance 
d’embarquer
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BESOINS D’UN PASSAGER AU DÉPART

Besoin de prise
en charge

Besoin 
d’humanité

Besoin 
d’autonomie 

(du temps pour soi)
Priorité à

l’orientation 

claire et directe

vers

l’enregistrement

Priorité à
l’organisation 
de l’attente

Priorité au bien
être, au shopping, 

à la fantaisie



336 - DIRECTION DE LA SÛRETE ET DU MANAGEMENT DES RISQUES - 22/12/2009

J’ai peur de 
rater mon 

avion

Je veux 
qu’on me 
traite avec 
courtoisie

Je n’apprécie 
pas de devoir 

abandonner un 
objet au PIF

Je veux me 
sentir en 
sécurité

Je n’aime 
pas être 

palpé

Je n’y comprends 
rien et en plus ce 
n’est pas partout 

pareil

Je dois partir 
à l’heure

J’ai une 
correspondance

Le coût est 
dissuasif

Ca change 
tout le 
temps

Je ne veux pas 
perdre de 

temps

Des clients de plus en plus exigeants et soucieux d e leur confort

SURETE = Temps + Surface + Coûts

Des clients exigeants et soucieux de leur confort



CONTRÔLES + rapides et + efficaces

•Nécessite 
beaucoup de 
place

• Contrôles 
biométriques 

• Couloirs 
scanner total

• Fast Track



L’ENREGISTREMENT

• Les billets papier vont probablement disparaître 

• Le nombre de banques va diminuer

• Les self-services vont augmenter



EXPLOITATION ET NOUVELLES 
TECHNOLOGIES

– e Aéroport ? (do it yourself)
– e Ticket
– “puces” RFID (bagage,++) 
– GPS / GALILEO
– Information : téléphones 

portables, SMS, écrans 
interactifs, Wifi, etc.

– Auto enregistrement : CUSS 
– e Portes, Biométrie, etc.
– Orientation du passager
– Sécurité sur les pistes, CDM, ...

Il faut “Simplifier le voyage du passager” grâce aux  
nouvelles technologies (IATA)



LE TRAITEMENT DES BAGAGES

Aujourd’hui (exemple pour une « bonne » Cie):
•Délai moyen de livraison �������� 20’/30’
•Erreurs d’acheminement �7�7�7�72%
•Temps moyen de connexion �8�8�8�880’
•Bagages endommagés �������� 4%

•Manque de place pour les bagages en 
cabine



Traitement automatisé des bagages 



BAGAGES : besoin d’espace
ex : PARIS-CDG SATELLITE  S3

Schengen international

Boîte tri bagages
l:80m - L:400m - h: 14m

ESTOUEST
COUPE SUR L’AILE SUD



AMELIORER LES CONDITIONS DE TRAVAIL 
MANUTENTION DE BAGAGES

Systèmes d’assistance 
par ventouses

30 -
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CONCLUSIONS
1- Les 1600 (+200) aéroports doivent investir pour 

répondre à la demande. (y c. low cost). 
2- Ils doivent se faire accepter par leur environnement. 

(Plans d’urbanisme, concertation,…)
3- Améliorer fortement :

– Les accès terrestres . Intermodalité
– La sureté : efficacité et dignité
– Les bagages . Interopérabilité.
– L’information des passagers .

4- Simplifier au maximum le voyage grâce à internet, 
aux téléphones portables, au GPS, au CDM, etc.

5- Fournir les services attendus à des coûts 
acceptables.

250US$ le baril en 2050 au lieu de 80$ en 2010 = prix du billet x 1,12



Les aéroports du futur

Nous construisons aujourd’hui les 
aéroports de demain.

Marc NOYELLE
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Les passagers aériens paient 
pratiquement la totalité de leurs 
infrastructures.


